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Edito Libramont et sa 73ème Foire Agricole

Bonjour à toutes et tous,

Voici venue la période des va-
cances pour tous les étudiants, un 
repos bien mérité après la longue 
période de stress des examens.

Les caprices de la météo nous 
ont empêché jusqu’à maintenant 
de bien commencer la moisson, 
en nous obligeant à passer entre 
les averses. Les premiers escour-
geons ont pu être récoltés grâce 
aux petites accalmies, mais les 
rendements sont très variables. 
A l’heure où je vous écris, il reste 
encore la moisson de l’escour-
geon et encore une belle quantité 
de paille à rentrer. Et ce temps 
maussade rend la fenaison plus 
difficile et plus longue. De plus, 
certaines cultures souffrent de 
la température, trop basse pour 
cette saison.

Mais soyons positifs ! Ce 
week-end du 14 juillet, le soleil a 
enfin fait son apparition et nous a 
ainsi permis d’achever la récolte 
des escourgeons, du colza et tous 
les autres travaux.

Je voudrais également profiter 
de cet édito pour présenter, au 
nom de tous, tous nos vœux de 
bonheur et de prospérité à notre 
vice-président national, Bruno 
Antoine, ainsi qu’à sa nouvelle 
épouse, Isabelle, qui se sont unis 
solennellement ce 14 juillet. Je 
vous souhaite bon vent pour vo-
tre nouvelle vie à deux. Et voilà, 
comme chaque année arrive le 
grand rendez-vous de l’Agricultu-
re, la Foire Agricole de Libramont. 
Cette grande vitrine de l’agricul-
ture accueillera encore certaine-
ment de nombreux visiteurs et est 
une occasion  pour tous de pro-
menade, de retrouvaille et de ren-
contre. Nous serons évidemment 
présents dans notre stand. La FJA 
organise en plus cette année une 
« démonstration du permis trac-
teur » dont vous trouverez le dé-
tail dans l’article ci-dessous. Des 
conseils bien utiles vous seront 
donnés pour passer avec succès 
votre permis G. Voici aussi arrivée 
la réforme du FIA, rebaptisé pour 
l’occasion AIDA. Vous pouvez dès 
à présent trouver les formulaires 
à télécharger sur les sites internet 
de la FJA et de la DGA. Comme 
nous l’avons déjà dit, il est re-
grettable que certains investis-
sements ne seront plus éligibles 

dans la nouvelle réglementation 
(investissements de remplace-
ment) et que dans la plupart des 
cas, le niveau d’aide est nette-
ment plus bas que par le passé. 
Si nous pouvons nous réjouir des 
aides maintenues au niveau de la 
première installation, il n’est pas 
certain que la troisième tranche 
(25 000 euros) soit accordée car 
la Région Wallonne attend tou-
jours l’accord de l’Europe (aides 
d’état). La complexité des for-
mulaires et des procédures d’oc-
troi d’aides nous laisse encore 
perplexes. En effet, la démarche 
est plus compliquée qu’aupara-
vant. Que de papiers à remplir ! 
Même nos conseillers de gestion, 
pourtant compétents, ont du mal 
à s’y retrouver. Nous sommes loin 
de la simplification administrative 
promise. C’est pour cela que, pour 
le Bureau National, le travail n’est 
pas terminé. Nous revendiquons 
la simplification ces formulaires. 
On se bat pour tout le monde et 
nous faisons tout notre possible 
pour que tout s’arrange au mieux. 
Nous avons encore du pain sur la 
planche. Le cabinet Lutgen est 
apparemment conscient de cette 
lourdeur mais a préféré prendre 
l’option de les diffuser afin de 
respecter les échéances du 30 
septembre et du 31 décembre - 
qu’il s’est fixé lui même – et après 
on verra… !!

Un bon conseil, lisez les articles 
parus dans le Pleinchamp écrits 
par Isabelle Jaumotte et Olivier 
Plunus. Et n’hésitez pas à contac-
ter l’équipe administrative pour 
tout complément d’information.

C’est pour cela que je voudrais 
également vous rappeler l’impor-
tance des différentes commis-
sions. Ces commissions servent 
à vous informer des nouveautés, 
à vous défendre, mais aussi et 
surtout à vous exprimer sur votre 
mécontentement, vos revendi-
cations ainsi que vos craintes, 
de votre avenir afin de pouvoir 
l’améliorer. Alors venez plus 
nombreux lors de ces réunion et 
commissions et discuter, dire ce 
que vous avez à dire. Car ceux qui 
râlent le plus sont ceux que l’on 
voit le moins…voire jamais.

Je vous souhaite à toutes et 
à tous une bonne continuation 
dans vos travaux saisonniers et 
je vous réinvite à venir sur notre 
stand FJA lors de la Foire. En espé-
rant vous rencontrer nombreuses 
et nombreux lors de nos diverses 
activités, réunions, commissions, 
manifestations…C’est sur ces 
invitations que je vous laisse, à 
bientôt.

Vincent Moraux, Vice-Président National

Juillet est déjà bien en-
tamé ; les moissonneuses 
sont déjà bien actives dans les 
champs, et Libramont ouvrira 
ses portes à des milliers de 
professionnels et passionnés 
du monde agricole.

 La tant attendue Foire 
Agricole de Libramont arrive 
à grands pas. Elle se déroulera 
cette année du 27 au 30 juillet 
2007 et aura pour thème « la 
Forêt grandit l’Homme ».

Comme à son habitude, 
la Fédération des Jeunes  
Agriculteurs a répondu pré-
sent à cette grande vitrine 
de l’agriculture en Région 
Wallonne. Vous trouverez 
donc ses membres ainsi que 
son personnel pour vous 
accueillir dans le stand FJA 
– FWA – UAW à la sortie du 
Walexpo. Cette saison encore 
le planning sera bien chargé ; 
en plus des permanences 
journalières FJA, FWA et UAW 
sur le stand, d’autres activités 
sont au programme.

Inauguration officielle
Le vendredi 27 juillet 2007, 

le Cortège Officiel fera une 
halte au stand où les tartines 
confectionnées par les dames 
de l’Union des Agricultrices 
Wallonnes et les Orvaux seront 
offerts pour l’inauguration du 
stand sur le temps de midi.

Le Permis G 
s’invite à Libramont
Depuis son entrée en vi-

gueur, le permis de conduire 
des engins agricoles fait beau-
coup parler de lui. En effet, 
les conducteurs nés après le 
1er octobre 1982 doivent se 
mettre en ordre pour pouvoir 
circuler sur la voie publique.

D’une manière générale, à 
partir du 1er septembre 2007, 
les candidats au permis G se-
ront tenus de suivre une for-
mation préalable à l’examen 
pratique.

Examen pratique se dé-
roulant en deux temps ; tout 
d’abord sur terrain privé, 
ensuite sur la voie publique. 
L’examen doit être présenté 
avec un ensemble tracteur 
plus remorque répondant à 
des critères précis. C’est pour-
quoi, la Fédération des Jeunes 
Agriculteurs (FJA) ainsi que la 
Fédération Wallonne de l’Agri-
culture (FWA), qui ont suivi de 
près les évolutions de ce dos-
sier, ont décidé de présenter 
lors de la 73ème Foire Agricole 
de Libramont, les manœuvres 

nécessaires à la réussite de 
l’examen se déroulant sur ter-
rain privé. Dès lors, le samedi, 
dimanche et lundi de la Foire, 
l’espace GENITEC accueillera 
à 15h00 les charrois agricoles 
afin d’effectuer les 4 manœu-
vres prévues par le nouvel 
Arrêté.

Manœuvres qui seront 
« décortiquées » en direct par 
un présentateur accompagné 
d’un examinateur agréé, afin 
de poser les bases d’une bon-
ne maîtrise des engins agrico-
les, pour une réussite optimale 
de cet examen.

Nous vous invitons donc 
nombreux à répondre présent 
lors des ces démonstrations 
éducatives pour les jeunes 
désireux de se mouvoir avec 
des engins agricoles et ne pos-
sédant pas encore le nouveau 
permis G.

Pour de plus amples in-
formations, nous invitons à 
contacter la FJA – François 
HENNEUSE (081/627.444) ou 
la FWA – Bernard KERSTEN 
(081/627.465)

www.fja.be
www.fwa.be
Interreg III présent par 

un Itinéraire Gourmand 
Transfrontalier…au cœur de 
l’Ardenne Joyeuse

Depuis plus de deux déjà, 
la FJA, le Centre d’Economie 
Rurale (CER) et la Chambre 
Régionale d’Agriculture de 
Lorraine animent un projet 
Interreg « Valorisation des 
structures agricoles » qui vise 
à promouvoir l’agriculture en 
province de Luxembourg, au 

Grand-Duché de Luxembourg 
et en Lorraine grâce au sou-
tien de la Région Wallonne et 
des fonds européens. 

Tout d’abord, au sein de 
l’Ardenne Joyeuse, un sur-
prenant panel de goûts et de 
saveurs de terroir est  proposé 
sur les stands « Itinéraires 
Gourmands Transfrontaliers » 
(stands 72-02 et 71-01A), au 
sein d’Ardenne Joyeuse. A l’ini-
tiative d’Accueil Champêtre 
en Wallonie (ACW), des 
DTE - Développement 
Transfrontalier des Entreprises 
- de Chimay et de Vervins, 
ainsi que de la Fédération 
des Jeunes Agriculteurs 
(FJA), les stands « Itinéraires 
Gourmands Transfrontaliers » 
bénéficient du soutien fi-
nancier du FEDER (Fonds 
Européen de Développement 
Régional) via les programmes 
communautaires Interreg III 
- France-Wallonie-Flandre, 
et Interreg III A-Wallonie-
Lorraine-Luxembourg.

Ce ne sont pas moins de 
18 producteurs des  provin-
ces de Hainaut, de Namur, 
de Luxembourg, des dépar-
tements de l’Aisne, du Nord, 
de la Meuse, et de la Flandre 
Occidentale qui participent 
à cette action. Vous pourrez 
vous y restaurer à toute heure 
du jour pour déjeuner, dîner, 
souper ou simplement grigno-
ter.  Vous y retrouverez les sa-
veurs des différents territoires 
concernés par le projet, com-
me par exemple du jus de 
pomme biologique, du cidre 
lorrain, des sorbets lorrains de 

la marque Meuse & Merveilles 
du département de la Meuse, 
des pains saucisses aux ma-
roilles, du saucisson à la li-
mousine, des glaces fermières, 
du foie gras, du fromage de 
vache et de chèvre,…ainsi 
de que la cuvée de Bouillon., 
quiches, viande d’autruche,… 
Des animations sont prévues 
pour animer ce stand.

Notons également que le 
petit déjeuner des exposants 
du lundi matin (au sein de l’Ar-
denne Joyeuse), offert par les 
organisateurs de la foire aux 
exposants de la foire sera éla-
boré sur base des produits pro-
posés sur le stand « Itinéraires 
Gourmands Transfrontaliers ». 
De plus, une action avec le 
groupe « Vers l’Avenir » est 
organisée sur leur stand ou 
leur équipe proposera un jeu 
sous forme de puzzle. Des 
bons d’achats seront remis 
aux participants, qu’ils pour-
ront retirer auprès des produc-
teurs de notre stand.

Enfin, des dégustations 
des produits des producteurs 
seront organisées sur le stand 
et préparées tout au long 
de la Foire par des cuisiniers 
professionnels. Des livrets de 
recettes conçues à partir de 
ces produits, seront disponi-
bles sur les stands IGT. Lors 
de cette action, les Coqs de 
cristal décernés depuis déjà 
une dizaine d’année seront 
mis à l’honneur sous forme de 
dégustation. 

Par ailleurs, dans le cadre 
également du projet Interreg 
A WLL « Valorisation des 
structures agricoles » diverses 
animations sont prévues sur 
le stand du Département de 
l’Economie Rurale de la pro-
vince de Luxembourg (Stand 
26.13), situé dans le chapi-
teau des provinces wallonnes 
: vitrine transfrontalière avec 
des produits de la Province 
de Luxembourg et lorrains, 
concours de dessin « Dessine-
moi une ferme » pour les 
enfants de 4 à 12 ans, pré-
sence d’animaux (lapins, vo-
lailles,…), quizz pour adulte, 
jeu de société pour les 10 à 14 
ans, etc

Les visiteurs professionnels 
internationaux (actifs dans 
les secteurs agricole, forestier, 
horticole) bénéficient de l’ac-
cès gratuit en se présentant au 
Club international (situé à la 
Porte de Walexpo et à la Porte 
de la Ville), où un accueil per-
sonnalisé leur est réservé.
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Mais qu’a donc fait la FJA de Nivelles-Genappe pour ce 1er semestre 2007

Passage 
à l’An Neuf

Et oui cela date déjà un peu 
et certains en ont d’ailleurs 
déjà oublié leurs bonnes réso-
lutions mais la 1ère activité or-
ganisée était notre traditionnel 
Nouvel An à la Commanderie 
de Vaillampont ! Où comme à 
chaque fois, la salle fut comble 
et l’ambiance a battu son plein 
jusqu’à l’arrivé de la soupe à 
l’oignon et des petits pains. 
Voyage à Paris

Année de SIMA oblige, 

Je profite d’une petite période d’accalmie 
et de l’attente du beau temps pour retracer 
les différentes activités que nous avons 
organisées en ce 1er semestre! Et oui en six 
mois il s’en est passé des choses !

pour d’autres, peu importe. Le 
monde magique de la « Belle 
au bois dormant » et autres 
héros de légende a permis à 
chacun  de retrouver son âme 
d’enfant ! C’est donc dans 
la bonne humeur que nous 
avons rejoint l’hôtel avec notre 
nouvelle mascotte, la vache ! 
La soirée s’est terminée dans 
un petit bar-karaoké proche 
de l’hôtel, où certains ont 
tenté de faire connaissance 
avec les autochtones ! Au 
réveil, le teint de certains en 
disait long sur la nuit écoulée. 

genres, Mickey ou monstre de 
la technologie agricole, que 
nous avons repris la direction 
de la Belgique ! C’est vidés et 
avec 3 heures de retard suite 
à un petit accident que nous 
sommes rentrés à notre point 
de départ ! Je tiens d’ailleurs 
à féliciter tout le monde pour 
leur tenue, la bonne humeur 
de chacun et le bon déroule-
ment des évènements tout au 
long du voyage !

Soirées sous 
hangar
Voilà enfin que début mars 
repointe le bout de son nez et 
avec lui la reprise de nos soi-
rées sous hangar. La première 
avait pour thème « complè-
tement Zizi coin coin », et 
comme l’an passé disons 
que le breuvage a pu rafraî-
chir les plus assoiffés ! Nous 
remercions d’ailleurs à cette 
occasion M&Mme Delferrière 
et fils qui nous accueillent 
depuis plusieurs années. 

S’en suit alors la tradition-
nelle soirée de Pâques chez M 
et Mme Vynckier et fils. Ceux-ci 
nous ont également accueillis 

le vendredi pour la soirée 
de retrouvailles JAP-FJA ! 
Malheureusement, au vu de la 
date, le rendez-vous fut un peu 
compromis ! Mais l’ambiance 
était néanmoins de la partie ! 

Ferme en ville 
à Nivelles le lundi 
de Pentecôte

Encore une tradition vous 
allez me dire ! Mais comme 
le dit le dicton « on ne change 
pas une équipe qui gagne ! » 
Depuis quelques années déjà, 
la FJA de Nivelles-Genappe 
participe à la foire agricole de 
Nivelles en y installant une 
mini ferme en ville. Pour la 

deuxième année consécu-
tive, nous étions installés sur la 
Grand Place. C’est avec bonne 
humeur qu’à 5h30, les pre-
miers arrivés commencèrent 
le montage du bonhomme de 
paille. S’en suit vers 9h, l’ouver-
ture de la foire avec le déjeuner 
politique où vous vous en dou-
tez le monde politique avait 
répondu en nombre en cette 
veille d’élections. Après avoir 
entendu les diverses revendi-
cations de la FJA et de la FWA, 
chaque parti a eu l’occasion de 
prendre la parole afin d’expri-
mer son programme agricole. 
Cette année, le lancé du ballot 
a laissé place à une bête féroce 
et déchaînée. Les plus témé-
raires ont néanmoins tenté 
de la dompter tout au long de 
la journée ! Heureusement, 
celle-ci s’adaptait à la vigueur 
de sa monture ce qui a pu faire 
le bonheur des petits et des 
grands ! Les moins audacieux 
pouvaient quant à eux, dé-
guster les différents produits 
régionaux. Je tiens donc à re-
mercier les différents produc-
teurs ainsi que les UAW pour 
leur présence tout au long de 
la journée. Malgré le temps 
parfois incertain, la journée fut 

une réelle réussite où la foule 
était au rendez-vous. 

Descende 
de la Lesse

Vient ensuite le 1er juillet 
et la descende de la Lesse 
afin de décompresser après 
cette période d’examens pour 
certains ! Malgré l’annonce 
d’un temps exécrable, les plus 
courageux étaient au rendez-
vous! Et c’est finalement sous 
un beau soleil que la journée 
s’est déroulée, les coups de 
soleil en témoignent encore ! 
Après quelques plongeons 
forcés ou non, dans une eau 
à ne pas mettre un canard 
dehors, et les arrêts ravitaille-
ments, nous étions néanmoins 
contents de voir l’embarcadère 
arriver. A l’heure où vous lirez 
cet article, nous vous aurons 
accueilli chez M & Mme De 
Paepe-Courtain pour notre 
CMJ BBB et notre CMA. Vous 
pourrez d’ailleurs lire le compte 
rendu de cette activité lors d’un 
prochain Echos des jeunes. 

En attendant, je vous invite 
déjà à notre concours de trac-
tion qui se déroulera le week-
end du 25 et 26 août chez 
M et Mme Binet à Nivelles ! 
Alors à vos machines et que 
le meilleur gagne! Je me per-
mets également de souhaiter 
une bonne moisson à tout le 
monde et bonne mer** à ceux 
qui ont des formalités d’usage 
fin août.�

Vynckier Anne  Présidente N-G

c’est de bonne heure que 
nous nous sommes retrouvés 
le samedi matin pour un petit 
séjour chez nos amis fran-
çais ! Afin de contenter tout 
le monde, nous nous sommes 
rendus une journée au pays 
de Mickey ! Découverte pour 
certains ou redécouverte 

C’est ne craignant pas la soif 
que nous avons arpenté les 
allées du SIMA. Certains ont 
eu l’occasion de se rendre sur 
le stand des JA où nous avons 
été extrêmement bien reçus, 
pour un rendez-vous entre les 
différentes FJA présentes. C’est 
la tête pleine de rêves en tous 

Vu la future mise en place des 
stages agricoles pour tous ceux 
et celles qui souhaiteront s’ins-
taller dès juillet 2008, la FJA a 
profité de la présence d’un jeu-
ne français en stage d’un mois 
(dans la cadre de sa formation 
scolaire) dans une exploitation 
agricole wallonne pour relater 
son expérience. L’objectif de ce 
stage est de contribuer à déve-
lopper une Europe citoyenne, de 
procéder à des échanges de sa-
voirs et d’acquérir de nouvelles 
techniques. 

Contexte 
Benoît, le jeune étudiant, 

a réalisé son stage pendant 
un mois dans l’exploitation 
de la famille Schillings (dont 
Marianne, la maman est mem-
bre de l’UAW et un des fils 
Laurent de la FJA) à Fouron en 
Province de Liège. Cette exploi-
tation laitière spécialisée est de 
63 hectares (principalement des 
prairies permanentes) et comp-
te un quota de 555.000 litres. Il 
a choisi donc une exploitation 
assez semblable à celle de ses 
parents pour « se spécialiser » 
dans le secteur laitier. Ses pa-

De nombreux jeunes français en stage dans nos fermes wallonnes

rents exploitent une ferme de 
250.000 litres avec une soixan-
taine d’hectares de prairies ainsi 
qu’un peu d’orge et de froment.  

Parcours du futur 
exploitant agriculteur
Après deux années de Brevet 

d’Aptitudes Professionnel en 
conduite d’exploitation produc-
tions animales (BEPA), il suit à 
l’heure actuelle un Brevet d’Ap-
titude professionnel Agricole au 
Lycée Agricole de Vire en Basse-
Normandie qui se déroule sur 
deux années. Celles-ci com-
prennent 16 semaines de stage 
dont 1 mois à l’étranger. 

En pratique, c’est le jeune qui 
doit réaliser les démarches pour 
l’organisation de son stage 
(recherche sur le pays, prendre 
contact avec l’agriculteur,…) 
et au final relater son expé-
rience à sa classe. Au bout des 
deux années, un travail de fin 
d’étude est mis en œuvre. Ce 
travail consiste en une approche 
globale d’une ferme qu’il a suivi 
durant sa formation.

L’obtention du BAC profes-
sionnel est le titre minimum re-
quis pour l’accès au stage de six 
mois. Evidemment, la durée de 
son stage sera adaptée en fonc-
tion de la validation des acquis 
en matière de formation théori-
que et pratique. Benoît nous ex-
plique qu’à la suite de ce stage, 
il compte travailler à l’extérieur 
ou continuer ses études via un 
Brevet de Technicien Supérieur 
dans la gestion d’une exploita-
tion (BTS en deux années). 

D’après Madame Mahmoudi, 
responsable des stages au Lycée, 
il existe un autre système de for-
mation : un contrat d’apprentis-
sage où le jeune est salarié sur 
exploitation et suit des cours 
théoriques en alternance. Ce 

système a aussi beaucoup de 
succès auprès des jeunes. Pour 
ceux qui n’ont pas de formation 
agricole à la base, des centres de 
formation pour adulte existent. 

Témoignages
Pour Marianne et son mari, il 

est important pour la famille où 
le jeune effectue son stage de 
connaître clairement l’objectif 
du stage. L’accueil et le tutorat 
sont  extrêmement importants 
pour que le jeune se sente bien 
et soit dans bonnes conditions 
d’apprentissage. D’après eux, il 
est important de bien se former 
et de s’ouvrir au monde exté-
rieur avant de s’installer. 

Pour Benoît, le stagiaire nor-
mand, c’est très intéressant de 
réaliser un stage et encore plus 
à l’étranger. Cela permet de 
découvrir une autre culture et 
mentalité. Mais le plus impor-
tant est de pouvoir comparer les 
différentes pratiques agricoles. Il 
y a vraiment un échange d’idées 
entre le stagiaire et la famille. 

Pour Madame Mahmoudi, 
les parents poussent de plus 
en plus les jeunes à réaliser soit 
un stage ou bien aller travailler 
dans un service de remplace-
ment ou encore salarié dans 
une structure agricole. Cela 
permet aux jeunes d’avoir une 
meilleure capacité d’adaptation 

et d’éviter la « routine dans la 
production ». De plus, le jeune 
amène des nouvelles techni-
ques et idées au retour à la 
ferme familiale. 

Voilà donc une expérience de 
stage agricole entre la France 
et la Wallonie qui se déroule 
chaque année. Des dizaines de 
jeunes réalisent une partie de 
leur stage en Belgique dans nos 
fermes wallonnes. Un bel exem-
ple d’échange de savoir-faire et 
de culture. La FJA pense déjà à 
la mise en place concrète des 
stages agricoles qui sont prévus 
pour une période de trois mois. 
Ce stage sera complété par 
une formation de préparation 
à l’installation de 40 heures à 
faire juste avant de s’installer. 
Toutes les modalités pratiques 
ne sont pas encore totalement 
finalisées. Sachez seulement 
que  dès septembre, nous met-
trons en route les démarches 
d’encadrement des stagiaires, 
dont la création d’un réseau de 
maîtres de stage qui pourront 
accueillir nos futurs agriculteurs 
en les accueillant au sein de leur 
exploitation et d’échanger leur 
savoir-faire.

Pour Benoît, le jeune en stage, la 
plus intéressant est de comparer les 
pratiques agricoles et d’apprendre 
d’autres cultures

Le rôle des accueillants et de l’encadrement des stages seront importants 
dans la réussite des stages agricoles
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« Combien de pays ont les moyens et la 
technologie pour forer la mer et installer 
une plate-forme pétrolière d’un milliard 
de dollards ? Combien de paysans de 
par le monde savent creuser quelques 
centimètres de terre pour y mettre une 
graine d’oléagineux ? Alors messieurs je 
vous le demande. Que faut-il développer 
dès aujourd’hui ? » Luiz Inacio Lula Da Silva, 
Président du Brésil

Quand Lula, Baroso et Mandelson parlent de production et de l’environnement

Chères amies, chers amis,
Ces quelques lignes pro-

noncées par monsieur Lula, 
Président brésilien lors d’une 
rencontre internationale sur 
les bio fuels début juillet à 
Bruxelles. Ces phrases que je 
vous invite à relire, évoquent et 
résument à peu près tout le défi 
des multiples conférences et 
réunions de ce mois à Bruxelles 
ou ailleurs et qui parlaient de 
l’avenir de l’agriculture. Un 
mois d’activité très intense, 
où les défis de productions de 
denrées alimentaires, de bio 
carburants, de respect de la bio 
diversité et de la gestion des 
ressources en eau se sont mê-
lés sans cesse. Avant d’écrire 
cet article, j’ai relu mes notes en 
me disant comment faire entrer 
tout ça de manière compréhen-
sible et en solution pour nous, 
les agriculteurs de demain. Je 
relis et vois que chacun et à 
quelque niveau que ce soit est 
conscient du challenge mais 
que quand il s’agit d’agir, c’est 
d’abord « par ici la monnaie » 
et puis après cela on pense pla-
nète, emploi, et autres. 

Green Week
Il y a d’abord eu cette Green 

Week. Quatre jours de confé-
rences, 60% sur le réchauffe-
ment, 40% sur la future utili-
sation des sols en théorie. Mais 
en pratique 100% « comment 
s’attribuer après 2013 une part 
de l’actuel premier pilier de la 
PAC ? » C’était clairement dit 
par certains. Et puis quelle dé-
monstration de force. Quatre 
jours de réunions, 3500 per-
sonnes inscrites, plus qu’un 
village, des salles combles, un 
suivi journalistique dense, une 
exposition de projets divers qui 
a dû demander un budget fou : 
c’était impressionnant. J’en 
retire que certaines associa-
tions environnementales que 
je croyais fortes le sont encore 
bien plus. Bird Life International 
notamment. Demain, ce sera 
des partenaires car s’opposer 
de front risque de coûter cher 
aux deux parties. 

Visite d’exploitation 
en Angleterre

Suite à cette Green Week, j’ai 
pu aller avec l’association euro-
péenne de l’agriculture raison-
née (EISA) visiter trois exploita-
tions agricoles en Angleterre. 
Un voyage qui m’a plu et inté-
ressé. Je suis rentré dix heures 
avant les attentats, ouf ! Cela 
m’a plu car les Britanniques 
sont des gens qui ont de l’édu-
cation, l’alimentation y était 
mangeable et le paysage agri-
cole en culture était bien géré. 
Du froment en majorité, des 
colzas mal désherbés sur ce qui 
reste. Une sensation de gran-
deur moins forte qu’en France, 
bref des cultivateurs indépen-

rain, comment récupérer dix 
ans ? En contraintes par contre 
là c’est le rêve de beaucoup de 
quinquagénaires wallons : pas 
de citernes, normes nitrates 
très hautes, le médaillage des 
vaches se fait toujours avec 
une médaille plastique et une 
métallique. Quelle époque 
! Il y avait aussi trois vaches 
sans aucune médaille dans la 
ferme visitée. (560 000 litres de 
quotas) pas une ferme modèle 
c’est vrai, mais le raisonnement 
de l’exploitant est que le gou-
vernement ne met pas d’ar-
gent pour les aider dans les 
crises alors pas d’argent pour 
contrôler non plus ! Bon ben 
c’est comme ça ! ; -)  Mais le 
prochain qui critique les pays 
de l’Est, je répondrai qu’il doit 
retourner sa boussole. Dans 
l’ensemble, l’agriculture rai-
sonnée qu’il pratique nous la 
pratiquons déjà alors pourquoi 
pas un réseau du même type 
que FARRE en France ou LEAF 
en Angleterre qui permettrait 
de mieux communiquer notre 
travail auprès des citoyens. 
Intéressé ? Alors en route !

Plan réduction 
d’utilisation des phytos
L a  C o m m i s s i o n 

Environnement du Parlement 
Européen a rédigé un tel plan. 
Frédérique Ries représente 
l’avis wallon. Dans ce plan : 
formation obligatoire des uti-
lisateurs et examen tous les 

et pour ceux qui aujourd’hui ne 
savent rien produire mais qui 
demain pourront faire de la bio-
masse. Les bio fuels c’est aussi 
la solution aux changements 
climatiques. Et les bio fuels sont 
aussi la solution à la dépendan-
ce énergétique actuelle où 200 
pays dépendent de dix qui ont 
le pétrole. Cette dépendance 
est un sujet qui politiquement 
en enchante beaucoup. Mais 
avec cinq ou dix pourcents d’in-
corporation sera-t-on indépen-
dants ? Toutes ces solutions on 
les a entendues de bouches 
asiatiques, américaines, afri-
caines et européennes. Par 
contre, personne n’a soulevé 
les problèmes de la production 
de viande, de lait, et d’œufs 
qui souffrent déjà aujourd’hui. 
Crise en viande surtout à la-
quelle nous allons malheureu-
sement devoir à nouveau faire 
face et face à laquelle l’opinion 
publique semble avoir choisi 
puisque les vaches pètent trop 
et que la voiture a de plus en 
plus soif… On a ainsi appris 
que l’Indonésie a créé deux 
millions d’hectares pour les bio 
carburants sans toucher aux 
productions alimentaires, aux 
forêts et à la bio diversité… 
Génial non ??? S’ils peuvent 
en créer un peu en Belgique 
des pareilles, on est preneurs ! 

De cette matinée que j’ai pu 
suivre, Lula, Président du Brésil, 

était le plus attendu. Mais il 
fut aussi celui qui m’a le plus 
impressionné. Il est le seul à 
avoir abordé les modèles in-
soutenables de consommation 
d’aujourd’hui. Il nous a fait une 
formation technique à la culture 
de canne à sucre pour nous ex-
pliquer qu’il était impossible de 
la cultiver en Amazonie. Il n’a 
pas menti mais si on met de la 
canne à sucre à la place du soja 
et du soja à la place des pâtu-
res, où met-on les pâtures et le 
maïs ? Il a aussi démontré que 
les subventions tuaient les pays 
pauvres et les agriculteurs. 

Et ce fou prix mondial ?
Egalement entendu : « On 

ne peut pas mettre des droits 
d’entrée sur les biocarburants 
car il n’y en a pas sur le pétrole. 
De plus nous allons mettre un 
certificat sur l’éthanol produit 
de manière sociale, environ-
nementale et durable « . C’est 

pas beau tout ça ? Le Brésil va 
aussi donner ses connaissances 
à tous mais surtout aux pays 
pauvres d’Amérique latine, 
d’Afrique et d’Asie car ils ont 
les terres mais pas le savoir. Le 
Brésil organisera une réunion 
à Rio en 2008 sur les biocar-
burants. Selon Lula pour suivre 
celle de 1992 à Rio qui parlait 
de développement durable. Fais 
ce que je dis, pas ce que je fais. Il 
a terminé son discours avec les 
phrases qui m’ont servi d’intro-
duction pour cet article. Il a été 
longuement applaudi et honnê-
tement, ses mots, sa prestance, 
sa voix : la famille Bush n’a qu’à 
bien se tenir !!! 

Pour plus d’informations, 
une multitude de sites exis-
tent sur les différents sujets 
ou mailez-moi : xavier.bour-
geois@hotmail.com car la ra-
sette m’attend ;-)

A bientôt. Xavier Bourgeois,
Vice-Président National

dants (ce qui ne coule pas de 
source chez eux) bien dans 
leur peau. Ce fut aussi l’occa-
sion pour nous de comparer 
nos systèmes de Mesures Agri 
Environnementales. On ressent 
que c’est une voie d’avenir 
mais pourquoi donc interdire 
l’accès de certaines MAE aux 
pluri actifs ? La FJA s’oppose 
à ce principe qui pénalise les 
nombreux jeunes issus de fer-
mes où ils ne peuvent dégager 
un revenu suffisant et qui vont 
travailler sur le côté. 

Par contre en élevage quelle 
désolation. C’est simple, la va-
che folle a fait fuir dix ans de 
jeunes agriculteurs. Vous avez 
donc des fermes où plus rien 
n’est investi, les moutons ont 
en partie remplacé les vaches 
à viande et le prix du lait arri-
vait à 24 euros les cents litres 
pour le mois de mai. En viande, 
ils ressentent une amélioration 
dans la consommation depuis 
quelques mois mais sur le ter-

cinq ans, bords de champs sans 
traitement ni engrais et surtout 
des normes de résidus exa-
gérées. Certaines déjà votées 
comme dans le cadre eau sont 
déjà irréalistes. Autant être clair 
dès le début. On en parle et on 
agit dans les campagnes mais 
la gestion de l’eau est le travail 
de tous, producteurs, industriels 
et citoyens. Nous faisons des 
efforts aujourd’hui, plus il nous 
sera demandé demain mais les 
résultats doivent être réalistes 
et ne seront pas obtenus s’il y 
a si peu d’efforts de la part des 
citoyens.

Réunion mondiale 
sur les bio fuels
Ah là il y avait des personna-

lités, celles citées en titre mais 
encore beaucoup d’autres peo-
ple dans les auditoires. 

Les bio fuels c’est la solution : 
pour l’emploi dans les zones 
rurales, pour les pays pauvres, 
pour ceux en développement 

Des vaches non-bouclées

La campagne anglaise

La visite de l’exploitation a 
été très appréciée et de nom-
breuses questions ont été po-
sées, ce fut pour nous l’occa-
sion de discuter avec des gens 
qu’ on croisent d’habitude 
à Bruxelles mais cette fois ci 
c’est chez nous, au milieu des 
vaches et des champs.

Les différents aspects de la 
vie d’agriculteur contemporain 
furent discutés. Le sujet, la sup-
pression des quotas, fut pré-
senté et contesté d’entrée de 
jeu par Eddy mais que de réac-
tions de la part des fonction-
naires... « On était vraiment 
hors du coup » avaient-ils l’ air 
de penser. Quelques instants 
plus tard après avoir caressé 
veaux, vaches, foin à base d’ 
herbe et paille issues de céréa-
les (et oui on nous a demandé 
la différence) on passe devant 
un panneau du BDB qui re-
vendique 40 Eurocents le litre 
de lait payé aux agriculteurs. 
Xavier montre le panneau 
et  dit» J’aimerais que vous 

Journées Fermes Ouvertes et visite 
de fonctionnaires européens
 Lors de la dernière édition des Journées 
Fermes Ouvertes, suite à l’invitation mise 
sur le blog de Mariann Fischer Boël, un 
car de fonctionnaires européens issus du 
Service Communication de la DG Agri est 
venu visiter l’exploitation de Mr et Mme 
Pussemier à Bois-Seigneur-Isaac.
 

passiez chacun devant le pan-
neau le pouce levé on fait une 
photo et j’ envoie le tout à la 
Commissaire.» Fou rire mais 
après certains dirent «Mais le 
prix monte quand même car 
celui de la poudre de lait a ex-
plosé; On a même plus rien en 
stock. Vous percevez autour de 
35 eurocents le litre non?»... 
La communication est vrai-
ment nécessaire...

  
Pour l’anecdote, en fin de 

visite, Xavier et moi avons reçu 
un paquet cadeau gentiment 
offert par la Commission. 
Celui-ci contenait une belle 
casquette au couleur euro-
péenne. Quelle ne fut pas 
notre surprise de découvrir à 
l’intérieur une mention US. 
BASIC pour le modèle de cas-
quette et au verso … MADE 
IN CHINA !

 
Formidable exemple du 

comportement contradictoire 
du citoyen qui invente des 

normes de plus en plus stric-
tes pour plus de sécurité et de 
confort. Mais lorsqu’il porte sa 
casquette de consommateur, 
il n’y pense plus et achète au 
meilleur marché. Anecdote 
que l’ on a eu beaucoup de 
plaisir à raconter les 2 jours sui-
vants aux milliers de fermiers 
d’un jour lors du parcours aux 
champs.

 
Nous invitons d’ores et 

déjà les fonctionnaires euro-
péens à sillonner les fermes 
wallonnes lors de l’édition 
2008 des JFO. Le dialogue est 
absolument nécessaire et est 
toujours très instructif ! Nous 
remercions M Hans Barth qui 
est notre contact CEJA dans ce 
service et c’est lui qui a voulu 
absolument venir avec ses col-
lègues. Des gens comme lui à 
Bruxelles, il en faudrait beau-
coup, beaucoup plus. Nous 
remercions bien évidemment 
aussi nos hôtes du Week-end: 
La famille Pussemier ainsi que 
toutes les autres familles d’ 
exploitants agricoles qui ont 
ouvert leur porte et ainsi fait 
une formidable promotion de 
notre métier.

 
Vincent Van Zande et Xavier Bourgeois
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Calendrier des Concours de Meilleur Juge 2007
Calendrier des Concours de Meilleur Juge 2007

Liège Brabant Hainaut Namur Luxembourg

Juillet

21 Soignies BBB

22 Merbes-Binche BBB Andenne BBB

29 Condroz-Liégeois

Août

3 Aubel

5 Ciney BBB Bastogne I BBB

12 Ath BBB Fosses-la-Ville BBB Latere BBB

16

17 Henri-Chapelle

19 Ath-Flobecq BBB Namur Sud BBB Bastogne II BBB

24 Rechain-Herve

26 Hannut Beaumont BBB Houffalize Vielsalm

Septembre

2 Florennes BBB FP Lux

15 Cornesse

16 Silly PN + FP BBB

23 FP Gembloux

29 Sprimont FN PN

Octobre

7 FN BBB WPJ

WPJ:
1. Stéphane Pierrard
2. Andy Masschelein
3. Jean-Pierre Burgraff

TNG: 
1. Jean-Pierre Burgraff
2. Thibaut Desmet
3. Andy Masschelein

Leuze:
1. Romain Carton
2. Philippe Vermeersch
3. Frédéric Vanaerde

Eghezée:
1. Gauthier Dardenne
2. Coraline Guelle
3. Sébastien Wautelet

Centre Ardenne:
1. Adrien Annet
2. Thierry Bouvy
3. Kévin Dupuis

Fleurus:
1. Raphaël Aernoudt
2. Bernard Dheygere
3. Constant Scohy

Rochefort:
1. Vincent Wauthelet
2. Julien Legrand
3. Gauthier Baudoin

Blegny:
1. Lucie Devroede
2. Christophe Piron
3. Marielle Schillings

Seneffe:
1. Thibaud Somville
2. Kevin Dewaele
3. Maryse Lesoye

Nord Luxembourg:
1. Frédéric Pierard
2. Patrick Dufey
3. Thomas Martin

Résultats des Concours 
de Meilleur Juge

Pour accéder aux cours de 
type B de reprise d’exploita-
tion, il faut obtenir un certificat 
de réussite des cours de type A 
d’agriculture générale (cours 
de mise à niveau destinés aux 
personnes ayant une forma-
tion insuffisante en agronomie 
et/ou des cours qui abordent de 
façon générale les principales 
techniques de production) ou 
posséder un diplôme à finalité 
agricole du niveau de l’ensei-
gnement secondaire supérieur 
ou encore faire la preuve d’une 
expérience utile de 3 ans au 
moins, en tant qu’aidant, salarié 
ou exploitant agricole.

Dans certains cas, l’obtention 
du certificat de réussite du cours 
B est requise dans le cadre des 
aides du FIA « 1ère installa-
tion ».

Toutefois, pour qu’un 
cours soit agréé par la Région 
Wallonne, il faut au moins 6 élè-
ves réguliers à chaque séance 
de cours. Les participants doi-
vent en outre être âgés d’au 
moins 18 ans avant le début 
du cours.  Ces conditions sont 
valables pour tout type de cours  
A, B ou C.

En ce qui concerne les cours 
de type C obligatoires pour les 

Nos formations agrico-
les, gratuites et ouvertes 
à tous, redémarrent en 
force en début d’automne!
Comme vous le savez déjà, la saison des 
cours agricoles redémarre dès septembre, 
et il nous semble important de rappeler 
quelques conditions en vigueur pour l’accès 
aux cours de reprise d’exploitation et pour 
l’organisation des cours en général.

sections locales !
Afin de planifier correctement 

(dans la période creuse : Hiver) 
et de faciliter l’organisation de 
la saison de cours 2007-2008 
(année scolaire), la FJA devrait 
recevoir début septembre les 
informations relatives au cours 
C (thèmes, dates, lieu) que les 
Sections locales prévoient d’or-
ganiser. 

Les cours C sont des cours de 
perfectionnement en gestion et 
technologies visant à assurer 
périodiquement une forma-
tion approfondie sur n’importe 
quelle matière en rapport avec 
l’agriculture.

Une grande diversité de 
cours vous est proposée (voir 
encadré), sans oublier que 
beaucoup d’autres sujets peu-
vent faire objet d’un cours C en 
fonction de vos demandes. Ne 
tardez donc pas à contacter le 
secrétariat ou vos permanents.

Il n’est pas inutile de rappeler 
que nos formations sont ouver-
tes à tous, jeunes et moins jeu-
nes et qu’elles sont totalement 
gratuites. A vous d’en saisir 
l’occasion !

Le Bureau Administratif de la FJA. 

Formation Professionnelle Agricole Saison 2007-2008
Cours A
Agriculture 
Générale

Province 
du Brabant
Nivelles et Perwez

Province de Hainaut
Soignies, Chimay 
et Tournai

Province de Liège
Battice et Waremme

Province 
de Luxembourg
Etalle, Michamps, 
Libramont et Marche

Province de Namur
Ciney, Philippeville, 
Namur

Cours B
Reprise 
d’exploitation

Province 
du Brabant
Nivelles et Perwez

Province de Hainaut
Ath, Chimay, Soignies 
et Tournai

Province de Liège
Battice, Waimes 
et Waremme

Province 
de Luxembourg
Etalle, Michamps, 
Libramont et Marche

Province de Namur
Ciney, Philippeville, 
Namur

Cours C
Spécialisation

Toutes provinces

Soudure, électricité, ma-
çonnerie, menuiserie, mé-
canique agricole, comp-
tabilité, phytopharmacie, 
alimentation du bétail, 
insémination artificielle, 
informatique à la ferme, 
soins aux onglons, amé-
nagement des bâtiments 
agricoles, diversification 
en petits élevages…

Nom : ………………………………

Prénom : ……………………………

Adresse :……………………………

Localité…………….. Code Postal : …

Tél :………………………………

Lieu et date de naissance : ……………

……………………………………

Num. de carte d’identité (12 chiffres):

……….-……………………..-……

Je désire m’inscrire au cours : A   B   C

Lieu du cours : ………………………..

✃

Le Livre «Permis G Connaître et conduire»

Est disponible à la FJA
15 euros pour les membres  FJA ou FWA
18 euros pour les  non-membres

Pour l’obtenir: Faites un virement  
au compte:
104-0306012-24 en indiquant en  communication:
«Permis G» + votre  numéro de membre 
(si membre)

Pour tout renseignements supplémentaires:
Composez le 081/627.441

Permis G


